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notamment celle du chef de cuisine. Celui-ci était couché; il -a été réveilé

par une terrible commotion : c'était In foudre. qui ci, niassant, ébraniait

porte, sur laquelle elle laissait des traces île feu. L'hôtel fut aussitôt rempli

d'une forte odeur sulfureuse et d'une épaisse poiis:zière, causée par les tlIatres

qui s'étaient Jisjoints, et qui, dans plusieurs apparteimens, tombaient en nor-

ceauix.
" Le chef de ctsine, ayant aperç.u la flamme du gaz qui siélevait à une

grande hauteur, est aussitôt accouru pour l'éteindre. 11 été as'sez leureux

pour y- parvenir très promptement.

Presqu'au même moment la foudre renversait uite elmtiiinée uii couvent

des Dames île la Miséricorde, et s'introduisait dans l'oratoire de la sipériiu-

re pendant que cette clame était en prières. Le météore est sorti par In fe-

nètre cei brisant une vitre.
La supérieure, qui, pendant un iostant, s'était vue cntoIree île feu, a

perdu connaissance, et-ce n'est que deux heures après qu'elle a.pu rcprendre

ses sens.
" Les autres endroits où le tonnerre est tombé à Rouen, mais où il a laissé

peu ou point le traces, sont la chapelle des dames île PA tnnonciatii. rute iti

Petit-Mlauilvrier, la cour du Palais-de,-Jistice et un jarJin du alubourg Mar-

tainville.
-Une CEuvre fondée récemment avec le concours de quelques personnes

bienveillantes île l'le St. Louis. et dont le but c-t " d'exercer un Patruinnge

actifsur les enfans employés dans les man factures" donne un concert qi,

sera suivi dît tirace d'une.loterie dont le produit est destiné - augmenter le>
ressources de l'oeuvre.

-On lit que le blé échaude par endroits, à cause de la sécheresse et de
grandes chaleurs qui le.font murir trop tôt.

NOUV E L L ES R E L IGI E U SES.
ALtGáRiE.

-Mgr. 'évéqie d'Alger vient d'adresser une lettre pastorale nu clergé ct
aux fidò'es de son dioicèice. Le prélat oppose lPancienne civiliatinn clré-
tienne die l'Arique à la barbarie dans laquelle l'islamismiie Fa p!ongr,t dont
le christianisine vient la retirer aujourd'hui. Il annonce ensmte tîqu'il pu-
bliera bientôt, sios le titre île Gloire de P'Egse d'lfriçue, un livre qlui re-
vèlera son antique splendeur.

n Une bouche aulgucste. ajote-t-il, l'a dit, aux applaiclissemens de la Fran-
ce entière : " 'Algérie est désormais française ;" nous ajouterons. nous :
" PAlgérie est dèu-orîmnis chrétienne." Ce n'est pas pour ln àr a ti pi-
raterie gue la Fran'c l'a conquo a la pointu de l'épée. qu'elle y envoie lotir
à tour l'élite de se bataillns, qu'elle place à leur tête la fleur de ses géié-
ratx, qielle y verse et >es iré-ors et son sang. Elle tàniura bien maintenir
et défendre sa conquête ; l'Algérie est devenue îun des fleurons le sa vieille
couronne, et malheur à quicoique essairnit de le fétacher de son el-ont ! De
même, N. T. C. F., et que dis-je, le même ?... Dieu n'a pas fait renaître le
soleil de la foi sur la vieille terre dle Cyprien pour la faire rentirer bientôt
dans la nuit. Il i'ai pas ouvert à E toutes les portes de la Barbarie
pour l'en chasser après quelques tentatives d'acclimataiioni. Les reliqule:-
d'Auguîstin n'auront point fait .sur nos autels une rentrée triomphale pouîr être
rejetées, le lendemain, sur i rivage orthodoxe qui les avait si religieusmenIetit
gardées. O sainte Egli>v romaine ! te voilà rentrée pour jamais dans cet
antique domaine de toit apIostolat; tu as reconauis, pour ne plus Fabandon-
ner, cette plage fécondei pour toujours ton labarim flottera sur le front île
ses basIiqutes, àal main de ses.évêques et sur la poitrine de ses enfans: Re-
zurgens non moritur.

o Toutefiis, ne nous abusons pas, N. T. C. F.,. et ne prenons pas pour
d'irréfragables réalités ces douces espérances. Si Pavenir religieux de notre
immense diocèse est assulré, c'est à des conditions imprescriptibles,et que le
doigt de Dieui lii-mnie a écrites aux Livres saints. Voulons nous conserver
et immortaliser, en Afrique, le règne de la foi, et par la foi celui de la civili-
sation î Prêtons à cette foi le triple serment de l'honorer, de la pratiquer, le
la propager."

On a o=è dire à la Chambre.des Pairs qu'il ne faut pas que le clergé de
l'Algérie évaugèlise les Arabes. Voici comment lgr. Pavy répond à cette
iucroyable parole:

c Il nous est impossible île croire et de'nous loire; impossible de tener en-
chaîné le verbe de Dieu ; impossible de ne pas appeler sur tout homme venan t
au monde l lumière du Dieu vivant; impossible le ie pas évangéliser à tous
Celui qui est la voie, la vérité et la vie ; impossible de ne pas montrer aux
âmes le chemin du ciel, de rte pas allumer sur les montagnes le flambeau de
la sainte doctrirne impossilb!e de laisser périr de sang froid des âmes pour
qui Jésus-Christ est mort, et auquuelles il a préparé comme à votis-mêmes
une immortelle couronne. Certes, par la sagesse et la prudence tic nos dé-
marches, et par notre patience à attendre les temîîs que le Père céleste a mit
en ré-serve dans sapuissance nous saurons bien concilier la modération avec
le zèle religieux ; notre cor d'évêque saura se contenter de prier lorsque

cintre imin ne trouvera rien si mnoissoniier. Dieu nos garde c'entriainemen.q
nont ins périlleux pour l'E-glise elle êitmo titue pour la sécurité tlu pays !
Mais. quioni le Inlce bien, >i nous i pouvons vuus sauver tous, Iabitlns ti
l'A,1g rie, notre droitt t ritile tevoir sit di';i paritenir -i tui-, d"'ire prêt
répondre à tous, ile rnuis aimter et dle vous béir ftis, sans listintciton tc nomn,
dei pays. oe rare ci ic eroynnice. Ce droit, nous aimerions iietix périr que
d i- mt i >01ul jour infidule."

il n'y aura qu'une voix irmi les eatholiques pouir applaudir à ec lan gna'-.
wun-rftu<c.

-. La popultion citoliuec d'AllemagznIe sen montre toujours 'm'eent ad -
mi-ahie dans les manife:.i oni'e n. foi, et plus ce est inultéc par les mille

o1arennes de P'héré-ie et de 'itmpîioté, plu elle aisit empressement tottes
lces Otoosion1511 que lui lrtini<issent les si)lenltuits de soi culte, de prouver lu'ellc
ie le c ède eu rien : 11 es l )ielux ic tre'.

(I existalt <n Souabe ntie ncienne nbbaye tle Bénédictins où se conservait
in reliquiire le cristal. referint [ue gotte di prteiiux sag de Jésus-
Christ. doit 'I :hettinlitit ité est coi :îée pa îles dlocunmens si incontestabIes,

qule l'oi reil -à cette sainte reliqle les méêies hîonnrextérieir. qu'au
Saint-Snueent. Cette ailave, tombée a.1x iloilaines dii rovauie le Wr
tembetir. a el trnsformîe en une simple paraisse, héritière de la précieuse
relique lu mîionaistère de Weingartoin.

Lo jour le PAsrceisioi e-i. de toute antiquité, consacré fi la voéniration
du' la reliueti. lés la veille il V eut. cette anine-ci, iiune si grand afluience
Senathlites di pays, rpmlt le plus grand nombre se vi obiig de bivoiaquer

natour île la vile. Une multitude dl'ee!iastiquis des eivirois s'y éaient
n' eriemiit rendus pour entendre les ctitsstis dl peuple id éle et pour li*

distriituer le pain eicharisique. Les iilice.; boirreoises ei quaire villes
voi :ies -ident venesîuvec leurs musiques ilitaires, se réusir : celle d'Ai-
ort. Il Ilillui dnlinucr ii la prceszsion un dlveloppement de deux lieies dans
'a Ca ipageî.'nr plus dle 50,000 iole-ins étranger' étaicnt necouri de la pro-
vilnce pour prndre part à la solqieiit. Ce qui l'a reilie pl-us rcinarquable.
encore. c'est le profmid ree.c-,cmeit de ce lton Peuple de Soutbe lont la

1,-nue it si réîgtulière, qu' mtatoré ute abusenc de police, nit-tui ticideln,
ni iièîIm le moindre désordre I' est venu robîer celle belle lte.

Jimni de la Religion.

NO U V E L L I-: S DIV ERSES.
CANADA.

-Le cmité nommé pour rceri'oir les secrotIrs destii nés aux incenics du
vihlge' d-e Lprairie neo.usc avec reconnaistance les difl'érens dans ci-des-
souts ;-

De Son Ilonineur le Maire de Montréal. 3 quarts cie lard et 160 pins.
De 13. Hl. L.moinc, ruyer. 40 quarts cie fleur et 11 (itas île b'cuit.
D'un1i habiuti île dito crîill, S miintis de pois et 2 mintils titi blI Iinde.
Dc Me-i mnreaux, cur tdu Saul St. Loui 3 quiris de fleur et £5.
De 'M. Geîrci' De Lorimier uit Sauit St. Louis. 50 pains
De 'M. Groonner, 50 pains.
De F-. Barbeati, écr., de St. Constant, 50 pains.
De M. Frs. Surprenant de Si. Philippe, JS lits. beurre et 1 pains.
De Meusir--Iî Wiite et Cie, de Montréal 12 douzaines de pots de ferblanc.
Des révérendes dames Religeuses de l'Hôpital Général de Montréai, 16

quarts de fleur. 5 enuples de canards, 1 matelas, 3 oreillers le plumes, 4
couvertes le laine, 4- Ipaire de draps,. 2 serviettes, 12 taýcs d'.reil ns 11 -oi-
vrepiers, 43 coifTles. 16 bonntets ic coton. 70 moichoirt-s, --1. jupors dle co:on
et itlienne, 34 robes pour enfans, 17 tabliers de coton, 2 robes de laine, 3
gilets, et 3 paires de pantalons.

Dle W. D. Lindsay, écr.. agent de la compagnie du chemin de fer, 12S,
Par ordre,

ALFRED GAnir-P.
Secrétaire.

Laprnirie, 17 août IS-I6.
.ccideni.-Un double malheur est arrivé à la Longlie Pointe, jeudi le 6

courant ; un enChit âgé de 1 ans, s'amusait à jouer sur le bort dul fleuve,
lorsque s'avançain trop loin, il tomba à l'eau son grand père qui était près
de cet endroit couîruit aussitôt pour l'en retirer, mais il tomba luti-iiéme à
Peau et ils se noyerent tois deux. Ce respeotable citoyei se normmait Jos.
Bouidrcai do Graveline, était figé de 61 ans; et généralement estimé île ses
coparoissiens ; son corps a été retrouvé. JViner-e.

Ponte e liR-i£re Godefroi. -Nous voyons par une annonce uit secré-
taire titi bureau des travaux plilica dans lesjournaux de cette ville, qu'il
sera reçu jusqu'au 25 dui mois courant, des solimissions nouîr la consîrtiction
d'unti pont sur la Rivière .Godefroi, dans le comté de Ñicolet. L'ouvrage
devra être complet il ler juin 184-7. Les plans et devis peuvent être vus
chez M. l. F. Hpîîghes, à Trois-Rivières. N.ous sonmmes heureux îde voir
que les anméliorations dans ce comté pourInla codfcdon esquelles 1M. Aléthiat
a obtenu, à ce que nous croyons, £14 à £15 000 dans la première session,
du-présent parlement, sont enfin en chantier ; nous espérons que Ic burac:îîu
fera anssi commencer sous peu le pont projeté sur la Rivière Nicolet, qui se
fait attendre depuis si longtems. dem.

-Unjeine enfant de 12 ans, du nom dIe Renatd, s'est nové vendredi dans
le fleuve nu pied île la rite St. Ignace, fibourg Qtbec. « dem.

-Un Irlandais, communément appelé " Sim" fut tué mardi, dans les car-


